
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Souffrance sociale et santé psychique :  
le rôle pivot du travail social 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Jeudi 4 décembre 2014 
Lausanne, Palais de Beaulieu 

(Bâtiment principal) 
 



 

 

 
 
 
 
 
 
« Les gens ne souffrent plus comme avant ». Cet appel au secours des acteurs 
sociaux, relayé par le psychiatre lyonnais Jean Furtos1, met en lumière le 
malaise de celles et ceux qui travaillent en première ligne face à la souffrance 
psychique d’origine sociale.  
 
La précarité de l’emploi, la précarité du toit, la précarité économique, mais aussi 
la précarité du sens, la précarité du lien, bref, la précarité sociale génère des 
troubles psychiques chez un nombre toujours plus important de personnes et 
place le travail social face à de nouveaux défis. 
 
Quel est le rôle, quelles sont les compétences et les limites du travail social 
face à cette souffrance psychique d’origine sociale ?  
Comment faire face sans psychiatriser à tout va ? 
Comment re-lier le travail social et le travail de la santé, quelles sont les 
collaborations à inventer, recréer, pour additionner les forces et les 
compétences ? 
Quels verrous administratifs, corporatistes, statutaires faut-il faire sauter pour 
avancer ensemble ? 
 
C’est autour de ces questions-là que la « journée d’automne » de l’Artias invite 
cette année à réfléchir. 
 
En outre, la présentation de trois expériences concrètes de travail de réseau 
psychosocial, avec des personnes en grande précarité vivant dans la rue, par le 
biais de programmes d’insertion pour les jeunes ou par le biais du logement, 
permettra de mettre en lumière le rôle fondamental de pivot du travail social… 
et quelques-unes de ses limites.  
 
Parce qu’il est profession de lien, parce qu’il est le métier le moins cloisonné, le 
plus généraliste du réseau psychosocial, parce qu’il va là où personne ne va, 
parce qu’il interpelle et rend visible, le travail social est central face à ces 
problématiques et à leurs expressions nouvelles, à condition que les 
articulations intermétiers fonctionnent de manière concertée. 
 
La journée de l’ARTIAS entend esquisser quelques pistes, fonctionnelles et 
politiques, pour avancer ensemble. 
 
 

                                                      
1 «  A propos de la souffrance psychosociale » Jean Furtos http://asais.over-blog.com/article-
35680849.html 
 



 

 

 
 

Programme 
 

 
 

Animation de la journée: Laurent Bonnard , journaliste 
 
 

9h00 Assemblée générale de l’ARTIAS 

9h30 Accueil des participant-es 

10h00 « Re-lier » la santé et le social ; et si l’avenir ét ait dans le passé …  

Dr. Philippe Rey-Bellet, chef du Département de psychiatrie et 
psychothérapie du Valais romand de l’Hôpital du Valais 

La rencontre et le suivi de « grands précaires» à G enève : établir et 
maintenir le lien – participer ainsi d’un retour au  vivant 

Murièle Lasserre, adjointe de direction au Service social de la Ville de 
Genève, en charge du secteur lutte contre l’exclusion 

La psychiatrie dans les programmes d’insertion jeun es : RESSORT VD 

Danièle Spagnoli , psychologue, cheffe de projet RESSORT, service de 
psychiatrie communautaire du CHUV, VD  

12h30 Repas 

14h15 Accueil et habitat : souplesse et adaptation 

Christian Chenaux, éducateur, responsable d’unité La Traversée, Fribourg 

Santé et social : une dynamique retrouvée 

Mauro Poggia, conseiller d’Etat, chef du Département de l’emploi, des 
affaires sociales et de la santé, Genève 

Travailleur social pour rétablir des terrains de mé diation entre 
l’individuel et le collectif. 

Florence Nater , directrice de la CORAASP (Coordination romande des 
associations d’action pour la santé psychique) et 

Barbara Zbinden, professeure, Unité de formation continue de la HES-SO 
éésp à Lausanne 

Conclusion et discussion  



 

 

 
 
 

Renseignements pratiques 
 

 
 

Date jeudi 4 décembre 2014, de 10h00 à 17h00 

Lieu  Palais de Beaulieu, Lausanne 
 Bâtiment principal (entrée par l’avenue des Bergières ou Jomini) 

Inscription  jusqu’au 21 novembre 2014  au moyen du bulletin d’inscription ci-joint. 
 La facture tient lieu de confirmation. 

Prix de la journée  Sfr. 150.- pour les membres ARTIAS ou CSIAS 
 Sfr. 175.- pour les non-membres 

 Ce prix comprend également pause-café et repas 

 Paiement sur facture de l’ARTIAS 

 Toute absence non annoncée  avant le 25 novembre sera facturée. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Comment s’y rendre?  
 
En train Arrivée à Lausanne 
du Valais 9h14 
du Jura-Neuchâtel 9h15 
de Genève 9h18 
de Berne-Fribourg 9h10 
 
Depuis la gare, prendre le bus TL no 21 direction Blécherette, arrêt Beaulieu 
 
En voiture par l’autoroute, sortie Lausanne-Blécherette 
 parking payant à disposition à Beaulieu 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

 
 
 
 

Bulletin d’inscription 
 

 
 

 
4 décembre 2014 au Palais de Beaulieu de Lausanne 

 
 
� membre ARTIAS ou CSIAS (Sfr. 150.-) � non-membre (Sfr. 175.-) 
 
 Ce prix comprend également pause-café et repas 
 
� viande (tajine d’agneau) � poisson (filet de sandre)  � vég.(risotto légumes) 
 
 
 

Nom …………………………………………….……………………….………… 

 

Prénom …………………………………………………………………….…………. 

 

Institution …………………………………...……………………………….………….. 

 

Adresse ………………………………………………………...….…………….……. 

 

NP et Localité ………..……………………………...……………………………….……… 

 

Téléphone …………………………………………...……………………………….….. 

 

Email ………………………………………………...……………………………... 
 
 
 
 

Date  ……………………………………………………………………………….. 

 

Signature ……………………………………………………………………………….. 
 
 
 
 

Inscription à nous retourner par courrier, par fax (024 557 20 67) ou e-mail (info@artias.ch) 

jusqu’au 21novembre 2014 


